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Comme promis dans noLre numéro de janvier, Zig-Zag vous arrive au milieu du
mois plutôt qutau début. Jraimerais cependant vous rappeler dtenvoyer vos
contributions pour le premier de chaque nois.

TTSSER LA TOII..E...
Jtaj- Iu avec intérêt les réponses à la question: trQutest-ce que le

Réarmenent moral?rt Me recueillir, chercher la volonté de Dieu face aux quatre
critères, obéir, pour moí crest un combat. Transposer la guerre au coeur de
lrhorme. Dans les réponses reçues, cette notion de combat était peu mentionnée.
Est-ce qurelle va de soi ou arrive-t-on à vivre le R.M. facÍlement,
naturellement? Pour moi, çà reste un combaÈ journalier qui me fortifi-e quand je
Itaccepte vraiment dans une perspective qui dépasse ma personne. Geneviève
Malherbe

Crest, vrai que la Suisse est un peÈit pays, et pourtant nous ne savons
souvent pas, nous Suisses alémaniques, ce qui se passe dans le cgeur des Romands
et vice-versa. Creçt pourquoi Zíg-Zag accomplit une mission importante. Marcel
I'Iyss

Aimez-vous les araignées? Je lrespère. Je pense qutà force dtaller en
zig-zag, vous êtes en trai.n de consÈruÍre de rudes bel1es toiles. Au soleil
levant, avec de la rosée dessus, que11e merveille. La texture de la toile nous
rend solidaire. Jacques Henry

COMI'{ENT CA VA?
0n entend si souvent quand on reçoit des voeux, euê la santé est ce qutil y

a de plus important. En ce qui me concerne, je suis de plus en plus convaincue
que ce ntest pas la sanÈé qui est essentielle nais notre relation avec Dieu. 11
vaut mieux être malade avec Dieu quten bonne santé sans Lui. Ainsi, je peux
affirrner en toute honnêteté que je vais bien, même si jrai rnal ici ou 1à. Une
amie mfa demandé si je ne croyais pas aux miracles. Bien sûr que jry crois.
Dieu peut éloigner toute souffrance-, mais crest son affaire, pas la nôtre.ttAide-nous à tout attendre de toi et Lout accepter de ta main.tt Jtai si souvent
entendu cette prière. Je désire profondément pouvoir dÍre oui à Lout ce qui
mfest destiné. Hélène Merkelbach

Rm,tcoNTRES DE VARBMBE (GENEVE)
Crest sous ce tiÈre général que nous avons décidé de convier chaque mois

nos amis eL connaissances de Genève pour entendre un orateur parler drun sujet
précis. En janvier, Marcel et. Théri Grandy i-naugurèrent la série en stexprimant
sur 1e thème:"Comment agir dans un monde de violence?tt Depuis 25 ans qutils
habitent Chypre et qutils sillonnent cette région, ils ont ammassé une moisson
drobservations et drexpériences qui passionnèrent leur auditoire. En février,
Michel et Catherine Koechlin, en ce moment entre deux séjours aux Etats-Unis,
nous firent part de leurs réflexions de Parisiens sur ce pays. ttPlus efficace
que 1a critiquert était leur sujet. Ils étaient en Amérique au moment de 1a
campagne présidentielle. Grâce à des contacts extraordinairemenÈ variés, que ce
soit avec un banquier de Ìrlall Street ou un syndicaliste noir de Brooklyn, ils on
pu nous faire part de remarques et expériences inédites sur un pays pourtant. si
connu.



DEFI A LA TELEVISION
Avez-vous vu rtDéfitt, 1a nouvelle émission de la TV romande qui, tous lesdeux mois, mettra aux prises une personalité suisse controversée 

-face 
à unavocat chargé de lui apporter la iontradiction? La prenière de ces émissions aété trjuteusett et épicée conne le souhaitaient sans doute Claude Torracinta etson équipe- Elle opposai.t en effet le bouillant Franz Ì,leber à un jeune avocatgenevois, Me Charles Poncet.

Confrontation appuyée par ltaudition de témoins et la projection devidéo-clips. Dans deux d.e ðeux-ci, on pouvait voir, .t 
"i"åL-bien typique,drune part un vigneron de Lavaux en co1åre disant à Ïfeber,n-ór, nra pas besoindrun Bernois (siã) pour nous dire ce quiii iã"t faire.on ne vous veut pas ici.,r.Et dans lrautre, un auÈre vÍgneron de Villette^disant po"é*"rrirú Sã"" ñ!|.;;-lfexrension de 1a vi11e de Lãusanne, qui 

"i..rêt.;"i"i;;;i'-À l,rrry, auraircontinué jusqu'ici et le vignoble auráÍt été a¡îné-i;;ã¿üãui"r"r,t.'i D;;;;J"mes infornat,ions, ce ntest pas faux.
La méthode de trrleber, ctest dtggit, passez-noi lrexpression, par rtcoups 

d.egueule'f et en tapant du poing sur 1ã ú¡ie, ce qui aérargÀ-ãrri¿emmerrt nos bonneshabitudes hélvèuiques. Seulèment voilà, cá faiJant, í1 ãraine rous lesmécontenÈso eÈ j-ls sont nombreux, en pertic,¿1ier ceux qu:- pour une raiscn ou uneautre fÍnissent par penser quton ne peut pas faire bouger ia société aut,rement.Ce qui mrest apparu avec foicê, ct""L urr"'fois ¿e plus que 1e ttcoMMgNil-ãã"-aãùr"
t'ransformation esË Lout aussÍ inportant que 1tobjeðtir pou."rri.ri et 1rinfléchitimmanquablement: Un autre pointi il esË toujouis dangäreux de ne voir qurunvolet des problèmes de notrè tenps; on en devient vite sectaire et fanatique.Alors í1 faut être clair sur rt¡Ñsnunm dans lequel rii""..ii-re changemenr queje veux voir se réaliser dans tel ou tel domaine.

En fin de prograrnme, le ttj,rtytr a déclaré désapprouver à 7 contre 5les
1f{roaes-employées par Franz wãuer. Je m?artendais à ce que 1e score soit prusdéfinitif- Mais il est vrai qufi.l esr r;"j;;;; plus faciie de me*re Ie doÍgtsur Les dérapages dr-une cause, surtout quuttd e1lã a po"r aãr"rr""rr* un personnageaussi conplexe que,trrleber. Exprimer ce qutit fauÈ vivre et faire pour mettre fj_naux abus de notre époque est autrement tlus difficile. Daniel t"toitu-

DE L?UTILISATION DE CES ''CHOSES MODERNES'I:
Nous avons acheté la vidéo du film frltinvité venu de la montagnetr. Nouslravons montrée dans notre chalet de vacances aux Grisons et chez nous jeunes etvieux lront vue aussi.Tous étaient vivement impressionnés, et une autrerencontre stimpose maintenant, pour découvrir cårnnent nos vies en ont étéarrecEees.
Nous avons aussi 1es fÍlms du Zinbabwé sur vidéo. Le 3 février, nousétions quelques-uns chez Mme Alice Schoch pour voir le film où figurent AlecSmith et Arthur Kanodereka? ce pest,eur qui a ccnné ".-riu-po"t r" paix et 1aliberté de son pays. Nous avonã parlé .i. 1à iåi 

"" la direcrion divine er ducourage de se réconcí1ier, qui peuvent réorienter 1e développement dans un paystotalement divisé. Ctest un déii qui nous touche tous. Annemarie et walterBietenholz-Thomann

BARRICADES
Dans notre-premier numéro, Peter et Vroni Hegi nous faisaient part, de cequi se passait dans les coulisses de la réalisatiãn de i"";-;;;"eau diaporana,rrBarricadestt basé sur des histoires vraies africaines. Dimanche 27 janvíer a eulieu à Berne la première de ce montage audio visuel. vous pouvez lireci-dessous un extraiL dtun-compte-reñdu paru dans lettBerner-óberländerrt, legrand.-quotidien de cette régiontt...Peter Kormann, dirõcteur d,u centre de docunentation pédagogique deBerne, y a salué une sal1e comble. une discussion animée a suivi raprésentation. M. Fritz Hofrnann, conseiller national a adressé quelques parolesde remerciement eL a souligné que chez nous aussi, 1a réconciliation étaitnécessaire' enLre ouvrj-ers et patrons, enLre les partis poli.tiques, entre 1eshommes et bien sûr, entre les peuplestt.

Nouvelles rassemblées par Eliane Stallybrass


